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1 Contribution  importante  au  problème  longuement  débattu  (l’article  fournit  une
bibliographie  exhaustive)  de  la  signification à  donner  à  la  formule  prtrk’   ZY   ’LHY’  (
Frataraka ī  ba F067ān) qui suit le nom du souverain sur les monnaies des quatre premiers
Frataraka autonomes du Fārs, pour lesquels l’auteur adopte la chronologie de Callieri :
c. 200-180 av. n.è. Plusieurs des solutions proposées précédemment pour l’identité de ces
baF067ān sont  réfutées  avec  de  très  forts  arguments :  ce  ne  sont  ni  les  souverains
achéménides divinisés après leur mort (usage dont il n’existe aucune confirmation), ni les
Séleucides (pourquoi les Fratarakas si soucieux d’affirmer leur indépendance auraient-ils
immédiatement pris acte de l’épithète divine theos qui venait d’être conférée à Antiochos
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III ?), ni les Arsacides (qui ne se sont intitulés theopatôr puis theos qu’en grec, et à une
époque plus tardive). La solution finalement retenue est de voir dans les ba F067ān les dieux
protecteurs  de  la  dynastie  achéménide,  dieux  au  nom desquels  les  Frataraka  qui  ne
revendiquaient pas une ascendance royale étaient censés exercer leur pouvoir. 
2 Cette solution est séduisante et elle s’accorderait bien avec les symboles religieux figurés
au revers des monnaies. On peut toutefois se demander si l’option consistant à voir dans
’LHY’ une autodésignation des souverains (voir M.-L. Chaumont, RHR 153, 1958, p. 170) n’a
pas été enterrée un peu vite. Rien ne s’opposerait en effet à ce qu’ici l’eḍāfe introduise non
pas une relation de dépendance mais une apposition (cf. ’nhyt  ZY  MROTA « Anāhīd la
Dame » à Paikuli et sur des légendes monétaires). On aurait pu éprouver le besoin de
gloser  le  titre  Frataraka,  appartenant  au  passé  achéménide  et  peut-être  compris
désormais comme nom dynastique,  par ’LHY’ « seigneur » (forme notant le  pluriel  de
majesté ba F067ān, ou déjà identique à l’idéogramme pehlevi ORHYA = bay).
3 L’article  contient  par  ailleurs  des  discussions  approfondies  sur  la  question  de  la
sémantique de baga- > bay, sur l’expression kē čihr az yazadān, etc. 
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